



Aperçu :

Savoir polaire Canada (POLAIRE) représente le Canada et favorise sa participation auprès de plusieurs organisations internationales jouant un rôle de premier plan dans la planification et la coordination des activités de recherche polaire (dans l’Arctique et l’Antarctique), l’élaboration de politiques connexes, la participation des peuples autochtones à ces activités, de même que le financement et les aspects logistiques de celles-ci.

Elles comprennent notamment les organisations suivantes :
· Comité international pour les sciences arctiques (CISA)
· Forum of Arctic Research Operators (FARO)
· Arctic Science Funders Forum (ASFF)
· Sustaining Arctic Observing Networks (SAON)
· Scientific Committee on Antarctic Research (SCAR)
· Council of Managers of National Antarctic Programs (COMNAP)

Savoir polaire Canada est également un membre titulaire de l’Université de l’Arctique (UArctic).


La loi habilitante de Savoir polaire Canada (Loi sur la Station canadienne de recherche dans l’Extrême-Arctique de 2015) établit les grandes lignes des activités que doit mener l’organisation, notamment celles qui visent à promouvoir le développement et la diffusion des connaissances relatives aux autres régions circumpolaires, y compris l’Antarctique; à renforcer le leadership du Canada relativement aux enjeux touchant l’Arctique; à établir un centre de recherche scientifique de calibre mondial dans l’Arctique canadien.  












	[bookmark: _Hlk218514246]Comité international pour les sciences arctiques (IASC)


	[bookmark: _Hlk218514279]Site Web

	https://iasc.info/

	Historique

	Le Comité international pour les sciences arctiques (CISA) a été fondé en 1990 par les représentants d’organisations scientifiques nationales provenant des huit pays arctiques : le Canada, le Danemark, la Finlande, l’Islande, la Norvège, la Russie (à l’époque, l’Union des républiques socialistes soviétiques), la Suède et les États-Unis d’Amérique. Les statuts constitutifs du CISA ont été signés à Resolute Bay, au Canada.

Au fil des années, le CISA s’est imposé comme l’organisation scientifique internationale de référence pour le Nord. Il rassemble aujourd’hui 25 pays concernés par tous les aspects de la recherche sur l’Arctique, dont 16 pays non arctiques (Autriche, Belgique, Chine, République tchèque, France, Allemagne, Inde, Italie, Japon, Pays-Bas, Pologne, Portugal, Corée du Sud, Espagne, Suisse, Turquie et Royaume-Uni).

	Objectif

	Le CISA est une organisation scientifique internationale non gouvernementale. Il a pour mission d’encourager et de faciliter la coopération dans tous les aspects de la recherche arctique.

	Documents habilitants

	Statuts constitutifs du CISA https://iasc.info/images/about/iasc-founding-articles.pdf (en anglais) POLAIRE représente le Canada auprès du CISA.

	Rôle/impact

	Le Conseil du CISA, l’organe directeur du CISA, bénéficie du soutien d’un comité exécutif composé de cinq membres et d’un secrétariat dont le siège se trouve actuellement en Islande. Le CISA prend ses décisions selon le principe du consensus. Ses membres lui fournissent des connaissances scientifiques et techniques très variées et mettent à sa disposition un grand nombre de scientifiques et d’administrateurs par le biais de leurs comités nationaux.

La liste des membres actuels du Conseil est affichée à l’adresse : https://iasc.info/about/organisation/council (en anglais)

Les cinq groupes de travail (GT) constituent le noyau scientifique du CISA : atmosphère, cryosphère, milieux marins, sciences humaines et sociales, et écosystèmes terrestres. Le rôle principal des GT du CISA est d’encourager et d’appuyer les programmes internationaux axés sur la science en offrant des occasions de planification et de coordination ainsi qu’en facilitant la communication et l’accès à des installations. Un GT ne peut compter plus de deux scientifiques par pays membre du CISA, lesquels sont désignés par les organismes nationaux participants. 

La Semaine du sommet des sciences de l’Arctique a été lancée par le CISA en 1999 afin de favoriser la concertation, la coopération et la collaboration entre les différentes organisations scientifiques menant des recherches dans l’Arctique, tout en permettant de réduire les frais de déplacement et de gagner du temps. Au fil des ans, ce sommet est devenu le plus important rassemblement annuel des organismes de recherche sur l’Arctique. La prochaine Semaine du sommet des sciences de l’Arctique aura lieu à Aarhus, au Danemark, du 25 mars au 1er avril 2026.

De par son rôle au sein du CISA, POLAIRE contribue au leadership du Canada dans les domaines de la recherche interdisciplinaire commune sur l’Arctique. Le CISA permet à POLAIRE d’accéder à une précieuse plateforme de collaboration scientifique sur l’Arctique et d’harmonisation des priorités mondiales. De plus, il contribue à la planification et à l’organisation de la conférence internationale sur la planification de la recherche arctique du (ICARP) et de l’Année polaire internationale (la prochaine aura lieu en 2032-2033).

	Représentation et processus de nomination

	Le représentant canadien au Conseil du CISA est le président de Savoir polaire Canada, ou son délégué. Il s’agit actuellement du scientifique en chef de POLAIRE.   

POLAIRE nomme les membres canadiens des groupes de travail du CISA, gère la participation du Canada à ces groupes et la production des rapports qui en découlent.https://www.canada.ca/fr/savoir-polaire/faireavancersavoirpolaire/cisa.html



	Point de contact POLAIRE
	chiefscientist-scientifiqueprincipal@polar-polaire.gc.ca







	Forum of Arctic Research Operators (FARO)


	[bookmark: _Hlk218516651]Site Web

	https://faro-arctic.org/


	Historique

	Canada a lancé l’idée de créer un forum consacré à la logistique et à la planification de la recherche dans l’Arctique lors du symposium international Polar Aspects on Global Change (Aspects polaires du changement climatique mondial) en août 1998. Un groupe de 24 exploitants issus de 11 pays ont convenu de créer ce forum, chargé un petit groupe de rédiger son mandat et tenu une première discussion sur les tâches à accomplir.

Le phare dans le logo du FARO symbolise la sécurité des opérations. Depuis sa création, le FARO s’est transformé en une plateforme d’échange informel de renseignements sur le fonctionnement des navires de recherche, des stations et d’autres infrastructures. Il est à l’origine de nombreuses initiatives de collaboration entre les pays, les institutions et les organisations membres. Aujourd’hui, FARO compte 21 pays membres représentant environ 40 exploitants du monde entier. 

Les réunions annuelles se tiennent pendant la Semaine du sommet des sciences de l’Arctique, en étroite collaboration avec d’autres organisations impliquées dans la recherche dans l’Arctique.

L’historique du FARO est disponible ici : https://faro-arctic.org/fileadmin/g-e-m/Faro/History_of_FARO_final_web.pdf (en anglais)

	Objectif

	Le FARO facilite la mise en commun des renseignements, les relations de collaboration et l’échange d’idées chez les exploitants nationaux de navires, de stations et d’aéronefs dans l’Arctique. Il permet aux pays d’optimiser les services logistiques et opérationnels à l’appui de la recherche scientifique dans l’Arctique.

La page suivante comprend la liste des pays membres ainsi que des liens vers leurs organisations respectives : https://faro-arctic.org/operators (en anglais)

	Documents habilitants

	Mandat du FARO : Chaque pays intéressé désigne jusqu’à trois représentants nationaux (pôles d’animation), de préférence des exploitants d’envergure dans l’Arctique qui disposent d’un réseau national d’autres opérateurs. Document Microsoft Word - FARO Terms of Reference_final april15 2013 (en anglais)

	Rôle/impact

	Pour remplir sa mission, le FARO 1) crée des réseaux d’exploitants nationaux afin de faciliter l’échange de renseignements sur les pratiques exemplaires et les avancées technologiques, 2) collabore avec les gouvernements, les milieux scientifiques, les chercheurs en début de carrière et d’autres organismes d’infrastructure, 3) facilite l’accès aux infrastructures en créant des liens entre les exploitants et les milieux scientifiques, et 4) favorise la planification logistique et le partage des ressources opérationnelles.



	Représentation et processus de nomination

	L’Operators of Canadian Arctic Research Operators (OCARI) représente le Canada auprès du FARO. Le représentant canadien au FARO est le président de Savoir polaire Canada, ou son délégué. À l’heure actuelle, les points de contact du FARO sont le directeur exécutif (Programmes) et le scientifique en chef de POLAIRE.

À titre d’organisme responsable de l’exploitation de la SCREA et de secrétariat de l’OCARI, POLAIRE apporte au FARO une perspective canadienne sur les opérations dans l’Arctique (dans tous les domaines). Parallèlement, POLAIRE et l’OCARI peuvent tirer parti de l’expérience des autres pays membres du forum.


	Point de contact POLAIRE
	chiefscientist-scientifiqueprincipal@polar-polaire.gc.ca









	Arctic Science Funders Forum (ASFF)

	[bookmark: _Hlk218517831]Site Web

	https://iasc.info/cooperations/arctic-science-funders-forum (en anglais)


	Historique

	L’Arctic Science Funders Forum, lancé officiellement le 30 mars 2020, découle des initiatives de la seconde réunion ministérielle sur les sciences dans l’Arctique. 

« [traduction] Nous accueillons favorablement la création de ce forum et encourageons les organismes de financement qui participent à la réunion ministérielle sur les sciences dans l’Arctique à s’associer aux efforts de recherche bilatéraux et multilatéraux proposés à cette occasion. »
- Déclaration commune des ministres à l’occasion de la troisième réunion ministérielle sur les sciences dans l’Arctique

	Objectif

	L’Arctic Science Funders Forum est une plateforme de discussion multilatérale issue du processus des réunions ministérielles sur la science dans l’Arctique, qui permet aux organismes de financement de la recherche dans l’Arctique d’entreprendre des activités scientifiques collaboratives, nouvelles ou améliorées, dans l’Arctique et d’en étudier.

	Documents habilitants

	Les représentants des programmes de financement de la science dans l’Arctique des gouvernements qui participent à la réunion ministérielle sur la science dans l’Arctique et ceux des six organisations de peuples autochtones de l’Arctique qui y prennent part peuvent se joindre au forum. La dernière réunion ministérielle sur la science dans l’Arctique, organisée par le Japon et l’Islande, a eu lieu en 2021. Le Canada fait la promotion des priorités de collaboration scientifique dans l’Arctique et de recherches autochtones dans le cadre de la réunion ministérielle internationale sur les sciences dans l’Arctique - Canada.ca 

Sous les présidences russe et norvégienne du Conseil de l’Arctique, aucune réunion ministérielle sur la science dans l’Arctique n’a été organisée, et il en sera de même sous la présidence danoise à venir. Pour l’instant, c’est l’Arctic Science Funders Forum qui est chargé d’organiser les discussions relatives au financement international de la recherche dans l’Arctique. Son mandat et ses modalités de fonctionnement ont été adoptés en 2025.


	Rôle/impact

	POLAIRE représente le Canada lors des réunions et des événements organisés par l’Arctic Science Funders Forum. 

L’Arctic Science Funders Forum est l’occasion pour POLAIRE de promouvoir le SCREA auprès de partenaires internationaux avec qui il pourrait être intéressant de collaborer dans le domaine de la recherche dans l’Arctique et d’obtenir des renseignements sur les sources de financement internationales pour les chercheurs canadiens.



	Processus de nomination

	L’Arctic Science Funders Forum est composé de représentants de programmes nationaux de financement de la recherche dans l’Arctique, conformément à son mandat. Sa composition s’est depuis peu diversifiée afin d’inclure un plus grand nombre d’organismes de financement.

Lors de l’assemblée générale d’octobre 2025, David Hik a été élu président de l’Arctic Science Funders Forum. Christine Barnard (ArcticNet) et Jon Fuglestad (conseil norvégien de la recherche) ont été élus à la vice-présidence.


	Point de contact POLAIRE
	chiefscientist-scientifiqueprincipal@polar-polaire.gc.ca









	Sustaining Arctic Observing Networks (SAON)

	[bookmark: _Hlk218520350]Site Web

	https://arctic-council.org/projects/saon/ (en anglais)
https://www.arcticobserving.org/

	Historique

	En janvier 2007, le groupe fondateur des Sustaining Arctic Observing Networks (SAON IG), composé de représentants d’organisations internationales, d’agences et de résidents du Nord impliqués dans la recherche et l’observation opérationnelle et locale, a été formé afin d’élaborer une série de recommandations sur la manière de mettre en place des activités d’observation à long terme à l’échelle de l’Arctique, offrant un accès libre, ouvert et rapide à des données de haute qualité qui permettront d’offrir des services à valeur ajoutée à l’échelle panarctique et mondiale et présenteront des avantages collectifs. Les comités suédois et canadien de l’Année polaire internationale se sont mis d’accord pour donner le coup d’envoi de l’initiative SAON en organisant une série d’ateliers en collaboration avec le groupe fondateur des SAON.

Le groupe directeur des SAON (SAON-SG) a préparé l’ébauche du plan de mise en œuvre de l’initiative à l’intention du Conseil de l’Arctique et du Comité international pour les sciences arctiques (février 2011). La décision de créer le SAON a été prise par le Conseil de l’Arctique dans la Déclaration de Nuuk (2011). 

	Objectif

	Les SAON sont une initiative conjointe du CISA et du Conseil de l’Arctique (Programme de surveillance et d’évaluation de l’Arctique) dont l’objectif est de stimuler et de renforcer les efforts multinationaux vers la mise en place de systèmes d’observation et d’échange de données durables et coordonnés dans l’ensemble de l’Arctique.  

	Documents habilitants

	Le conseil d’administration des SAON est né d’une décision des ministres du Conseil de l’Arctique dans la Déclaration de Nuuk (2011).

Le mandat des SAON et du conseil d’administration se trouve ici : https://www.arcticobserving.org/governance/board (en anglais)


	Rôle/impact

	L’objectif de l’initiative conjointe du Conseil de l’Arctique et du Comité international pour les sciences arctiques, la feuille de route des SAON pour les systèmes d’observation et de données de l’Arctique (ROADS), est similaire : promouvoir l’observation systématique, inclusive et coordonnée de l’Arctique afin de répondre aux besoins de la société et de combler les lacunes en matière de connaissances dans toute la région. La feuille de route met l’accent sur la participation des populations autochtones, les bienfaits sociétaux partagés et l’intégration aux réseaux déjà en place afin d’améliorer les systèmes d’observation de l’Arctique. 

POLAIRE contribue à l’organisation des obligations, des inventaires, des ensembles de données et des projets du Canada dans le cadre des SAON. La participation de POLAIRE aux efforts coordonnés d’observation panarctique lui permet de tirer parti des ensembles de données et des efforts d’observation à l’échelle mondiale et d’y contribuer. Les chercheurs polaires du Canada peuvent ainsi approfondir leurs connaissances dans le domaine de la recherche sur le climat et la biodiversité sans avoir à établir des relations individuelles.

	Représentation et processus de nomination

	En tant que représentant national du CISA, POLAIRE désigne le représentant national siégeant au conseil d’administration des SAON. Le Canada pourrait accroître sa participation aux SAON dans le cadre d’une initiative élargie sur la gestion des données et les réseaux d’observation.

POLAIRE représente le Canada au conseil d’administration des SAON (Amanda Cliff, directrice, Sciences et technologie, occupe présentement ce poste).

Les SAON comptent deux comités : le comité sur les observations et les réseaux et le comité sur les données arctiques (initiative conjointe avec le CASI - https://arcticdc.org). https://www.arcticobserving.org/committees (en anglais).


	Point de contact POLAIRE
	stdirector@polar-polaire.gc.ca








	Université de l’Arctique (UArctic)

	[bookmark: _Hlk218519588]Site Web

	https://www.uarctic.org/ (en anglais)

	Historique

	L’Université de l’Arctique, officiellement inaugurée le 12 juin 2001 à Rovaniemi, en Finlande, a été conçue comme une « université sans murs » afin de favoriser la coopération entre les établissements d’enseignement supérieur et les centres de recherche de la région circumpolaire Nord. Présenté au Conseil de l’Arctique à la fin des années 1990, ce projet de réseau pour les peuples du Nord est aujourd’hui composé de plus de 200 membres dont les activités sont axées sur la mobilité, le développement durable et le savoir autochtone. 

Un historique complet des jalons et de l’expansion d’UArctic se trouve ici : https://www.uarctic.org/about-us/history/ (en anglais)


	Objectif

	L’Université de l’Arctique est un réseau d’universités, de collèges, d’instituts de recherche et d’autres organisations qui s’intéressent à l’éducation et à la recherche dans le Nord et au Nord lui-même.


	Documents habilitants

	POLAIRE est l’un des membres canadiens du réseau UArctic qui ne fait pas partie du milieu de l’enseignement supérieur. UArctic - Université de l’Arctique - Savoir polaire Canada (POLAIRE) (en anglais)

	Rôle/impact

	POLAIRE et l’Université de l’Arctique échangent des renseignements sur les programmes, les initiatives et les possibilités de financement qui répondent à leurs priorités communes. POLAIRE assure la liaison avec les autres membres canadiens de l’Université de l’Arctique par le biais de l’Université Memorial.

Fort de son mandat de diffusion de renseignements sur les régions polaires, la participation de POLAIRE à l’UArctic est l’occasion pour l’organisme d’établir des partenariats dans les domaines de l’éducation, de la recherche et de la diffusion.

Une liste des organisations canadiennes membres de l’UArcticse trouve ici : https://www.uarctic.org/members/member-profiles/canada/ (en anglais) et une liste de tous les membres, ici : https://www.uarctic.org/members/member-profiles/ (en anglais)



	Représentation et processus de nomination

	La Commission canadienne des affaires polaires a fait partie de l’Université de l’Arctique jusqu’à sa dissolution en 2015, à la suite de la création de Savoir polaire Canada. POLAIRE a rejoint l’Université de l’Arctique en 2022. Le représentant de POLAIRE auprès de l’Université de l’Arctique est le président de l’organisme, ou son représentant désigné. En ce moment, Amanda Cliff (directrice, Sciences et technologies) est le point de contact de POLAIRE pour l’Université de l’Arctique.

	Point de contact POLAIRE
	stdirector@polar-polaire.gc.ca
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	Scientific Committee on Antarctic Research (SCAR)

	Site Web

	https://scar.org/ (en anglais)


	Historique

	Le Conseil international des unions scientifiques (CIUS), réunis à Stockholm du 9 au 11 septembre 1957, a décidé qu’il était nécessaire d’organiser davantage les activités scientifiques menées en Antarctique par la communauté internationale et qu’un comité devait être créé à cette fin. Le Bureau du CIUS a invité chacun des douze pays qui poursuivaient des recherches en Antarctique à désigner un délégué auprès du Special Committee on Antarctic Research (comité spécial pour les recherches antarctiques, SCAR).

La première réunion du SCAR a eu lieu à La Haye, du 3 au 6 février 1958. La tâche principale du comité lors de cette première réunion était de « [traduction] préparer un plan pour l’exploration scientifique de l’Antarctique dans les années qui suivraient le programme de l’Année géophysique internationale ». Un comité des finances a également été formé. Le Comité a formé trois groupes de travail chargés de préparer les futurs programmes de recherche et de présenter leurs recommandations. Le SCAR a par la suite été rebaptisé Scientific Committee on Antarctic Research (comité scientifique pour les recherches antarctiques).

	Objectif

	Le SCAR est une organisation thématique du Conseil scientifique international (CSI) chargée d’entreprendre, de mettre au point et de gérer des projets scientifiques d’envergure internationale de haute qualité portant sur la région antarctique (y compris l’océan Austral) et sur le rôle de cette région dans le système terrestre. Il formule des avis scientifiques objectifs et impartiaux à l’intention des Réunion consultative du Traité sur l’Antarctique et d’autres organisations comme la Convention-cadre des Nations unies sur les changements climatiques (CCNUCC) et le Groupe d’experts intergouvernemental sur l’évolution du climat (GIEC).

Le SCAR compte à l’heure actuelle 46 pays membres (soit 35 membres à part entière et 11 membres associés) et 9 unions du CSI. Il est soucieux d’accueillir de nouveaux membres, car les pays qui n’y participent pas encore manifestent un intérêt croissant pour la science antarctique. La liste complète des membres est affichée ici : https://scar.org/about-us/governance/members/detailed-information (en anglais)


	Documents habilitants

	Le Canada est devenu membre à part entière du SCAR en 1998, sur nomination du Conseil national de recherches (organisme adhérant au CSI). Les représentants nationaux doivent maintenir un programme actif et continu de recherche dans la région antarctique (Loi sur la Station canadienne de recherche dans l’Extrême-Arctique, art. 5a)… et doivent être dotés d’un comité national.

Voir les statuts constitutifs du SCAR SCAR_Articles_of_Association_March_2021 (en anglais)


	Rôle/impact de POLAIRE

	POLAIRE assure la coordination du Comité canadien de recherches antarctiques (CCRA), le comité national du Canada dans le cadre du SCAR, et apporte son soutien aux participants canadiens qui contribuent aux groupes scientifiques du SCAR. Pour ce faire, il peut compter sur les conseils et le soutien du CCRA.  

La participation au SCAR permet d’harmoniser le programme antarctique du Canada avec les priorités internationales dans cette région. De plus, le SCAR sert de réseau pour l’échange de renseignements et l’établissement de partenariats internationaux à l’appui d’objectifs communs en Antarctique et dans le domaine des sciences polaires en général.

La 12e édition de la conférence et des réunions sur la science ouverte du SCAR aura lieu du 8 au 19 août 2026 à Oslo, en Norvège. Ces conférences ont lieu tous les deux ans.

	Processus de nomination

	Le délégué canadien au Conseil du SCAR est le président de Savoir polaire Canada ou son délégué (à l’heure actuelle, le scientifique en chef). Le délégué suppléant est le président du CCRA (Thomas James, RNCan en ce moment).

Le CCRA coordonne la représentation auprès des divers groupes et projets scientifiques du SCAR).


	Point de contact POLAIRE
	chiefscientist-scientifiqueprincipal@polar-polaire.gc.ca







	Council of Managers of National Antarctic Programs (COMNAP)


	[bookmark: _Hlk218586714]Site Web

	https://www.comnap.aq/ (en anglais)

	Historique

	C’est en 1988 qu’a vu le jour le Council of Managers of National Antarctic Programs. À cette époque, la popularité de l’Antarctique ne cessait de croître et il était devenu indispensable de réunir un groupe d’experts afin d’assurer l’efficacité et la collaboration des activités, des opérations logistiques et du soutien scientifique. L’organisation compte désormais trente-quatre programmes membres et trois programmes observateurs, contre vingt-deux à l’origine.  

Son objectif est de « [traduction] d’élaborer et de promouvoir des pratiques exemplaires pour la gestion du soutien à la recherche scientifique en Antarctique ». Pour ce faire, le COMNAP : 
     • agit comme un forum où sont définies des pratiques qui améliorent l’efficacité des activités dans le respect de l’environnement; 
     • encourage et facilite les partenariats internationaux; 
     • offre des occasions d’échange de renseignements et des systèmes pour le faire; • fournit au Système du Traité sur l’Antarctique des conseils objectifs, pratiques, techniques et apolitiques fondés sur l’expertise collective des programmes nationaux dans l’Antarctique. 
     

	Objectif

	Le COMNAP, association internationale constituée en 1988, apporte son soutien aux programmes nationaux des gouvernements dans le cadre des opérations menées en Antarctique. Il joue un rôle consultatif auprès de la Réunion consultative du Traité sur l’Antarctique.

	Documents habilitants

	Les membres du COMNAP sont les programmes antarctiques nationaux des gouvernements de 34 pays, des parties consultatives ou non consultatives, qui ont adhéré au Traité sur l’Antarctique et au Protocole environnemental. Une liste des pays membres est disponible ici : https://www.comnap.aq/our-members (en anglais).


	Rôle/impact de POLAIRE

	POLAIRE représente le Canada lors des réunions et des événements organisés par le COMNAP. POLAIRE met à jour les renseignements canadiens sur les missions antarctiques selon les besoins.   Cette responsabilité incombe également au CCRA, bien qu’elle soit à l’heure actuelle assez restreinte, car le Canada n’effectue généralement pas d’opérations logistiques dans l’Antarctique ou l’océan Austral.

Grâce à sa participation au COMNAP, POLAIRE a accès à un soutien logistique pour les expéditions canadiennes de recherche en Antarctique. Par exemple, POLAIRE a transmis aux organisateurs de l’expédition de 2025 les coordonnées de responsables des opérations de recherche et de sauvetage et de gestionnaires de stations obtenues par le biais du COMNAP. POLAIRE a également fourni des conseils sur l’influenza aviaire hautement pathogène (IAHP), les espèces envahissantes et d’autres questions cruciales, qui était disponibles par le biais du COMNAP. De plus, ce réseau a permis à POLAIRE de prendre contact avec des partenaires internationaux potentiels, comme le Chili, avec lequel l’organisme a signé un protocole d’entente en février 2025.


	Processus de nomination

	Savoir polaire Canada est l’organisme responsable du programme national de recherche antarctique du Canada et soutient la participation de ce dernier (directeur, Programme national de recherche antarctique – David Hik; directrice-adjointe, Programme national de recherche antarctique - Deanna Hammel)

Le COMNAP compte sept groupes d’experts. Pour l’instant, le Canada participe aux discussions de manière limitée dans le but de recueillir davantage de renseignements sur le fonctionnement des autres programmes nationaux de recherche antarctique et des programmes de recherche collaborative (p. ex., InSynch, RINGS), jusqu’à ce que nous établissions un programme de recherche antarctique canadien financé et nos propres moyens logistiques.  


	Point de contact POLAIRE
	chiefscientist-scientifiqueprincipal@polar-polaire.gc.ca
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